
Le mouton Solognot

HISTORIQUE DE LA RACE

La race Solognote, très ancienne, s'est développée avec l’essor du commerce de la laine pendant 
la Renaissance. L’élevage ovin est resté la principale source de revenu des paysans de Sologne jusqu'au 
milieu du 19e siècle : il est plus rentable que la culture de céréales sur les terrains pauvres de Sologne.

Dès 1800, la préférence des éleveurs va aux moutons 
roux : cette couleur leur garantit un sang pur et donc un 
mouton résistant, vierge de tout croisement avec des 
races étrangères dont les importations vont bon train à 
cette époque, mais qui sont moins rustiques. 

Vers 1850, l’effectif ovin Solognot est à son apogée : 
on ne compte pas moins de 300 000 têtes. La population 
ne se réduit alors pas à la Sologne, mais s’étend au Val de 
Loire, à la Beauce et au Gâtinais. 

20e siècle L’évolution des pratiques culturales, le 
développement de la chasse, l’exode rural suite à la 
Première Guerre Mondiale ainsi qu’une pratique du 
croisement mal contrôlée, entraînent la quasi-disparition 
de la race Solognote. 

Création du Syndicat ovin Solognot, avec pour 
objet la relance de la race. Mais la Solognote ne 

se reprend qu'à partir des années 1940. 

Création du flock-book (livre généalogique) de la 
race ovine Solognote.

Fusion avec le syndicat ovin solognot.

Participation pour la première fois au 
Concours général Agricole de Paris.

Mise en réserve génétique de la race. 
Un programme de gestion génétique 

est alors progressivement mis en place. Il 
débute en 1976 et s’appuie sur une 
population de 1000 brebis réparties en dix 
familles accouplées entre elles selon un plan 
très précis dit « schéma de rotation des 
familles ». Il s´agit de maintenir une bonne 
variabilité génétique tout en préservant ses 
caractéristiques spécifiques : standard, 
couleur, rusticité, performances d´élevage.
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Création d’un centre d’élevage de béliers. 
Il élève chaque année quarante jeunes 

mâles choisis parmi les meilleurs de chaque famille. 

 

La race intègre au schéma de sélection la 
résistance à la tremblante par le 

génotypage et l´utilisation de béliers exclusivement 
résistants. 

Le schéma de sélection et la gestion du livre 
généalogique est repris par GEODE 

(GÉnetique Ovine de Développement). 

 

GEODE est agréé en tant qu’Organisme de 
Sélection pour la race Solognote.

APTITUDES DE LA RACE  

La race Solognote, à la laine bise et la peau châtain, 
est très bien adaptée aux sols pauvres et humides 
que l'on retrouve dans sa région d'origine, à la 
végétation pauvre et ligneuse, et peut vivre dehors 
toute l’année. Elle est donc très rustique tant par sa 
capacité à tirer parti d'une végétation pauvre et 
ligneuse que par sa tolérance aux maladies (piétin 
par exemple) et aux parasites, ou encore ses 
facultés de récupération, même dans les conditions 
les plus difficiles.  

Elle est particulièrement recherchée pour 
l’entretien de terres pauvres et difficiles (sous-bois, 
landes, coupe-feu, etc.…). Elle empêche alors que le 
paysage ne se ferme en consommant les pousses de 
ligneux. 

Cette rusticité s'accompagne de bonnes 
performances chez les brebis, aussi bien en 
prolificité qu'en production laitière. La Solognote 
fait également preuve d'une grande longévité, et il 
n'est pas rare que des brebis de plus de dix ans 
agnellent encore. 

 

EFFECTIFS ET NOMBRE D’ELEVAGES 

 

Depuis les années 90, il y a un regain d’intérêt de la Solognote et l’effectif de brebis dépasse les 3000 avec 
plus d’une cinquantaine d’éleveurs participants à la sauvegarde. 
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ETAT DE LIEUX ACTUEL

LA REPRODUCTION :

La Solognote bénéficie d’un programme d’élevage 
qui la divise en 10 familles : au groupe mâle d’une 
famille donnée est attribué un groupe femelle 
d’une famille différente. Les produits nés restent 
dans la famille de leur mère. Cela permet de 
maintenir une bonne variabilité génétique, tout en 
cherchant à conserver les standards de la race et à 
améliorer ses performances.

Depuis 2002, le schéma de sélection inclut 
un génotypage pour choisir uniquement des béliers 
résistants à la tremblante du mouton.

Un Centre d’Elevage de jeunes béliers, situé dans le 
berceau de la race en Sologne, contribue à maîtriser 
la génétique de ces différentes familles. Il élève 
chaque année quarante jeunes mâles choisis parmi 
les meilleurs de chaque famille.

La diffusion des mâles est effectuée exclusivement 
par ce Centre. La vente a lieu une fois par an en mai.

La demande de femelles de la race est très active. 
GEODE est chargé de l’organisation matérielle 
contractualisée de l’offre et de la demande au 
niveau national.

La Ferme d’Emilie, Ile d’Yeu

REPARTITION GEOGRAPHIQUE



LA VALORISATION :

La viande de mouton solognot est réputée pour 
être excellente, se rapprochant de celle 
du chevreuil. Les agneaux ont une conformation 
différente de celle des races classiques, avec un 
gigot de forme allongée. Ils sont faiblement pourvus 
en gras et la carcasse a un bon rendement. La 
marque « Agneau de Race Solognote » valorise 
cette viande particulière. 

La qualité gustative du Solognot a été reconnue au 
travers de son classement international à l’Arche du 
Goût de Slow Food.

Ces atouts ont permis aux éleveurs de la Solognote 
de mettre en place de circuits de distribution hors 
de ceux traditionnels. La majorité des ventes se fait 
en direct.

Sa laine à la couleur caractéristique est valorisée 
localement, poursuivant la longue tradition lainière
de la région. Avant même la viande, elle a servi 
d´élément fédérateur pour les éleveurs actifs qui 
ont su mettre à profit la magnifique couleur bise 
unique et inimitable.

La confection au naturel d´une sélection de produits 
de haut de gamme remporte un vif succès dans les 

grandes expositions et renforce l´image de la race 
dans toute la France.

Ses aptitudes au défrichage et à valoriser les 
pâturages pauvres, les sous-bois ligneux et ses 
grandes qualités de résistance font qu´elle est de 
plus en plus utilisée pour l´entretien de propriétés 
et de réserves naturelles, qu´il s´agisse de marais, 
de pelouses sèches, de coteaux calcaires et rocheux 
ou de sous-bois. Son goût prononcé pour les ligneux 
empêche la fermeture du milieu par les ronces et 
les arbustes.

Elle est une candidate de choix pour les expériences 
de pastoralisme environnemental en bord de Loire, 
bord de Seine, landes de Bretagne.

C’est une race qui est reconnue pour la qualité de la viande auprès du consommateur car par exemple 
nous sur la ferme avec 300 brebis, on arrive à tout vendre les agneaux en direct. La race Solognot est aussi 
très recherchée en éco pâturage sur de grands espaces car elle a une bonne capacité d’ingestion par rapport 
à d’autres races. Un dernier point qui explique aussi l’augmentation des effectifs c’est la dynamique en 
Sologne sur les terres céréalières car c'est une excellente valorisation agronomique et économique des 
couverts végétaux. Il n’est pas rare de voir 100 à 200 brebis achetées par un céréalier.

Michel Hardy, représentant des éleveurs de Solognots au 
CRAPAL


